
Zeitschrift: Revue suisse de photographie

Herausgeber: Société des photographes suisses

Band: 16 (1904)

Artikel: La reproduction photographique des objets coloriés sans le procédé
orthochromatique

Autor: Stürenburg, C.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-525414

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 26.11.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-525414
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


La reproduction pfiotographigue des objets colories

SANS LE

PROGEDE ORTHOGHROMATIQUE

parle Dr C. Stürenburg.

c-ifr <5~

La reproduction des objets colories (peintures ä l'huile,
paysages, etc.) a toujours ete, pour les Operateurs intelli-
gents, un travail tres interessant, mais aussi tres difficile.

Au moyen des procedes ortochromatiques, introduits
dejä depuis longtemps dans la pratique photographique,
on ne pourra obtenir des resultats satisfaisants que si le
choix des couleurs, ajoute ä la substance sensible, est
exactement correspondant aux couleurs des originaux et ä

l'effet que Ton veut obtenir. Autrement, etsansune grande
experience de l'operateur, les resultats seront encore plus
mauvais que si l'on avait employe les procedes photogra-
phiques ordinaires.

Mais cette reproduction des couleurs en tons photogra-
phiques correspondants est aussi quelquefois exageree ä

un tel point que les contours des differentes couleurs ne
sont plus suffisamment arretes, ce qui fait que la nettete
de ces contours et leur forme disparaissent souvent. Le
traitement des plaques orthochromatiques, tres sensibles
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ä la lumiere rouge, demande un eclairage si faible du labo-
ratoire que les travaux de l'operateur sont rendus difficiles
et que ses yeux sont vite fatigues.

II est vrai que les resultats obtenus par la Photographie
orthochromatique sont souvent excellents, si cette me-
thode est entre les mains d'operateurs experts. Mais

nous verrons par la suite que Ton peut aussi obtenir, par
un autre procede, des resultats tres satisfaisants.

L'histoire de la Photographie nous a prouve qu'au

moyen des precedes photographiques ordinaires, il pouvait
etre fait de tres belles choses, si toutefois ces precedes
etaient employes correctement et modifies suivant la nature
de l'objet ä reproduire. Le traitement des plaques prepa-
rees pour ces travaux n'est pas si difficile, car il n'est pas
necessaire que l'eclairage du laboratoire soit aussi faible

que pour les plaques orthochromatiques.
Les precedes propres ä la reproduction des objets colo-

ries sont :

i° Le procede ordinaire au collodion humide, avec bain

d'argent (developpernent acide).

2° Le procede au gelatino-bromure d'argent sec

(developpernent alcalin).

Le procede ordinaire au collodion humide
avec bain d'argent.

Tous ceux qui connaissent ce procede ancien et qui
s'occupent de reproductions photographiques peuvent ap-
precier ses excellentes qualites. La nettete des contours et

le dessin brillant (sans etre dur), la commodite de la

preparation des plaques (le collodion peut etre etendu sur
les plaques en plein air) et le fort eclairage admissible du

laboratoire sont des avantages qu'aucune autre methode

ne presente.
Ce procede possede encore d'autres avantages d'une
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tres grande importance pour la reproduction des objets
colories. II possede, en effet, une faculte d'accommodation si

grande qu'il rend possible la reproduction d'objets colories
les plus divers.

Etant donne l'importance de cette methode, et desireux
de permettre ä tous d'operer avec une grande indepen-
dance, je vais donner ici une description aussi complete
que possible des modifications necessaires pour l'executer
avec succes dans tous les travaux mentionnes.

II est connu que le collodion non sensibilise etendu sur
les plaques de verre contient une certaine quantite de

iodures et de bromures. L'emulsion renferme, apres le

traitement dans le bain d'argent, du iodure et du bro-

mure d'argent et un exces de nitrate d'argent. Ces deux
sels halogenes d'argent sont d'une sensibilite differente

pour les rayons colores de differente nature. Le iodure
a une tres grande sensibilite pour les rayons tres clairs.
II donnera une image principalement de ces parties. Le
bromure, au contraire, est sensible aux couleurs sombres

et se noircit moins intensivement. La formation du iodure
d'argent se produisant plus rapidement que celle du

bromure, il en resultera done qu'une plaque qui aura ete

traitee longtemps dans le bain d'argent sera plus riche en

bromure et donnera des images plus douces. Au contraire,
un passage plus court dans le bain d'argent donnera une
plaque plus riche en iodure et plus riche en contrastes.
Sur la premiere plaque les couleurs moins lumineuses

seront mieux reproduites que sur la seconde plaque qui
a subi un traitement plus court dans le bain d'argent. II
est suppose, bien entendu, que l'exposition des deux plaques
differemment traitees a ete la mgme. Plus l'exposition sera
longue (jusqu'ä une certaine limite), plus la reproduction
des couleurs sera complete.

Pour obtenir un bon resultat, il est preferable d'employer
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pour la pose la lumiere du jour diffuse, qui aura une action

plus egale que la lumiere vive du soleil.
II est done possible, suivant la duree du traitement dans

le bain d'argent, en employant le meme collodion, d'obtenir
des reproductions tres differentes du meme objet. La duree
de ce traitement au bain d'argent ne peut etre fixee qu'a-

pres essai; pour la reproduction des divers objets, eile est

dependante du genre des originaux. Une plaque peu traitee
dans le bain d'argent peut etre exposee longtemps sans

perdre la clarte des ombres. Ces plaques conviennent pour
la reproduction des dessins en noir et blanc. Une longue
sensibilisation — un quart d'heure au moins — donne des

plaques ä contrastes diminues, mais les couleurs sombres

et chaudes seront reproduites — suivant la duree et la

preparation de l'exposition — beaucoup mieux.
La composition du collodion est naturellement d'une

grande importance. Pour reproduire principalement les

couleurs chaudes et sombres, il doit contenir une quantite
süffisante de bromure; tandis que pour reproduire des

dessins en blanc et noir et pour obtenir des contrastes, la

quantite des iodures sera augmentee.
On preparera done les deux sortes suivantes de collodion

:

I. Alcool absolu 250 gr.

Apres dissolution des sels dans l'alcool, on ajoute ä

chacune de ces solutions 20 gr. de pyroxiline et 250 cc.

d'ether. Ces deux collodions se conservent tres bien.

Au moyen de ces deux formules, et par un traitement

Iodure de cadmium
Iodure d'ammonium
Bromure d'ammonium

B87
1,87 „
3)75 w

If. Alcool absolu
Iodure de cadmium
Iodure d'ammonium
Bromure d'ammonium

250 gr.
3 "
3

i,5 «
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convenable des plaques dans le bain d'argent, on peut
obtenir tous les resultats desires. La premiere formule
donne des images tres douces, et etant donne la grande
quantite de bromure d'argent, une bonne reproduction des

tons chauds et sombres. La deuxieme formule donne des

contrastes plus grands, eile est done ä utiliser speciale-
ment pour la reproduction des objets d'une moindre richesse
de couleurs. On peut egalement melanger ces deux
solutions en proportions diverses, on obtiendra ainsi des images
plus ou moins vigoureuses selon le desir.

Le bain d'argent pour les deux sortes de collodion se

compose de la fa<pon suivante:

Eau distillee ou eau de pluie 1200 cc.
Nitrate d'argent 100 gr.
Acide acetique 10 cc.

II est utile de preparer une quantite süffisante de ce

bain, afin que les plaques collodionnees puissent etre
immergees entierement, la couche en haut. De cette maniere,
la formation du iodure et du bromure d'argent reussira
mieux et sera plus rapide que si la couche de collodion est
dessous.

Comme je l'ai dit plus haut, on trouvera facilement la
duree du traitement, en faisant quelques essais comparatifs.
II est important d'apporter toute l'attention possible ä l'ex-
position des plaques preparees, si l'on veut obtenir une
bonne reproduction des couleurs en tons photographiques
correspondants. Grace ä la grande quantite d'acide
acetique, dans le bain d'argent, il est possible de donner des

expositions tres prolongees sans aucun danger de formation

de voile. Naturellement la preparation de la plaque et

l'exposition doivent correspondre ä la nature de l'original:
s'il contient plusieurs couleurs chaudes et sombres, la
duree d'immersion dans le bain d'argent sera prolongee et
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une longue exposition sera necessaire, afin que les couleurs

produisent sur la couche une action süffisante.
Comme le bromure d'argent reproduit les couleurs claires

et actiniques plus faiblement que le iodure d'argent, l'image
de ces couleurs, comparee ä celle des couleurs sombres ne

fournira pas des contrastes trop violents et donnera ainsi

une parfaite harmonie. II est preferable de faire de longues
expositions, car il est tres facile de retenir Taction du

revelateur, si la plaque est surexposee; tandis qu'il n'est

pas possible d'obtenir une image complete, si Texposition
a ete trop courte.

Pour empecher que la couche ne seche pendant l'expo-
sition, qui peut durer une heure, on place au dos de la

plaque, dans le chassis, une feuille noir ou grise d'abord
et ensuite plusieurs feuilles de papier buvard bien imbibees
d'eau.

Le developpement se fait comme d'habitude, au moyen
d'un revelateur acide; sa composition est tres simple. On
dissoudra dans iooo cc. d'eau, 30 gr. de sulfate de fer et
on ajoutera ä cette solution 60 cc. d'acide acetique et 10 cc.
d'alcool. Le revelateur peut etre regie par 1'addition d'acide

acetique. Plus on ajoutera d'acide, plus Taction sera lente,
plus l'image sera vigoureuse et plus on obtiendra de

contrastes. On verse generafement le revelateur sur la plaque

exposee, ce qui est plus economique; mais comme le coüt
en est minime, il sera preferable de mettre la plaque dans
le revelateur, ce sera plus sür.

Pendant le developpement, si l'image apparait trop
rapidement, on modifiera le bain par addition d'acide
acetique. La formation du voile n'est pas possible si la quantite
d'acide est süffisante. L'image doit etre vigoureuse, car
eile perd beaucoup de sa vigueur dans le fixage.

Apres developpement, la plaque sera lavee, puis fixee
dans une solution d'hyposulfite de sodium 1:8. Apres un
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bon lavage, on pourra, s'il est necessaire, renforcer l'image
au moyen du bichlorure de mercure et ammoniaque selon
la methode usuelle.

Ce procede modifie n'offre pas de difficultes ä tous ceux
qui connaissent le procede au collodion ancien, et en observant

strictenient les instructions ci-dessus, on obtiendra de

merveilleux resultats.
A ceux qui ne connaissent pas cette methode, je leur

conseille d'en faire l'essai, car les fournitures sont simples
et, je le repete, celui qui n'a pas une tres grande
experience de la Photographie orthochromatique, obtiendra

plus sürement de bons resultats en employant le collodion
humide pour la reproduction des objets colories.

En resume, ce procede possede les avantages suivants :

i° Les fournitures, comparees ä Celles employees pour
le traitement des plaques seches au gelatino-bromure
d'argent, sont tres simples et peu coüteuses;

2° II est possible de preparer soi-meme, tres rapidement,
des plaques de toutes grandeurs et de nature differente.

3° Obtention de cliches brillants, d'une parfaite nettete
et d'une grande clarte.

4° Grande facilite dans l'emploi de ce procede compare
aux methodes orthochromatiques.

Le procede ordinaire au gelatino-bromure
d'argent.

Pour ceux qui preferent la commodite de l'usage des

plaques seches, le procede au gelatino-bromure d'argent
est egalement recommandable. Je decrirai ci-dessous la

methode la plus simple, pour la reproduction des objets
colories.

On peut pour cela employer les plaques ordinaires d'une
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sensibilite moindre, et donnant une grande clarte des
ombres. II existe des plaques specialement preparees pour la

reproduction, mais elles donnent des contrastes trop vio-
lents et les cliches ne sont pas assez doux. Une bonne

marque est la plaque „ Reforme " dont la sensibilite n'est

pas trop grande et le prix relativement bas.

Les operations les plus importantes sont:

i° L'exposition correcte, dependant de la nature de

l'original.

20 Le developpement des plaques exposees et le choix des

revelateurs.

30 Le traitement des cliches finis apres le developpement
et le fixage.

Pour reproduire les couleurs foncees et chaudes, il est
necessaire que les plaques soient exposees proportionnel-
lement plus longtemps que s'il s'agissait de reproduire des

couleurs claires et actiniques. Mais il est connu que par
Taction prolongee de la lumiere dans les parties les plus
claires de Timage, la densite du cliche est reduite propor-
tionnellement ä la duree de Texposition. II se produit done

dejä, par la simple action de la lumiere, une egalisation des

differentes couleurs. Si Ton developpe convenablement ces

plaques, longuement exposees, on obtiendra des cliches

contenant dejä les differentes valeurs dans une certaine
harmonie. Cette derniere pourra fitre completee apres le

fixage, par un traitement judicieux au moyen des divers
affaiblisseurs et renforgateurs.

Le meilleur revelateur est celui ä Tacide pyrogallique; il
est compose d'apres la formule suivante:

A. Eau 500 gr. B. Eau 500 gr
Sulfite de soude 50 gr. Carbonate de soude 100 gr
Acide pyrogallique 7,5 gr.
Acide sulfurique 3 gouttes
Bromure de potass1" 3 gr.
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Pour l'usage, melanger une partie de la solution A. avec
une partie de la solution B. et une ou deux parties d'eau.
La Solution de bromure de potasse (i : 10) est ajoutee,
selon la rapidite d'apparition de l'image, en plus ou moins

grande quantite. L'action de ce revelateur- peut done etre
reglee suivant l'exposition, ce qui fait que l'on peut obtenir
dans chaque cas de bons resultats. On peut aussi retenir le

developpement en diluant le revelateur: on obtiendra alors

un cliche plus doux et plus harmonieux. En general le
developpement lent est preferable au developpement rapide, il
produira de plus beaux cliches.

Les cliches developpes ä l'acide pyrogallique se copient
tres bien, meme s'ils paraissent trop faibles. Le developpement

doit etre continue jusqu'ä ce que les parties de cou-
leur foncee soient aussi completes que possible, sans s'oc-

cuper de l'etat des lumieres. La plaque une fois lavee sera
fixbe comme d'habitude.

Apres le fixage, on examine le cliche pour s'assurer que
toutes les parties sont bien venues et que la plaque peut
fournir une epreuve harmonieuse et reproduisant l'efifet de

l'original. Si les lumieres sont trop denses, on les afifaiblira

au moyen du persulfate d'ammonium, affaiblisseur qui
attaque principalement les parties trop denses. Mais si le

negatif a trop de contrastes, on l'affaiblira au moyen de

l'affaiblisseur Farmer (voir mon travail dans l'Eder's Jahrbuch,

1904).

(a) Solution d'hypsoulfite 1: 20 ; b) Solution de ferricya-
nure de potasse 1 : 20. Solution a), 50 parties; solution b),

5 ä 10 parties. L'affaiblissement partiel peut se faire au

pinceau.)
Par ce traitement, on peut done obtenir au moyen de

plaques seches de tres beaux resultats et d'un effet corres-
pondant ä l'original.
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Si l'on veut emplc^er le procede ä l'emulsion au collo-
dion-bromure d'argent, il est preferable de prendre une
emulsion acide et avec exces de nitrate d'argent. Cette
emulsion peut etre etendue sur les plaques dans le labora-
toire fortement eclaire, car les plaques emulsionnees ne
deviennent completement sensibles qu'apres le lavage ä

l'eau.

•l'espere avoir demontre ci-dessus qu'il est possible de
faire des reproductions d'objets colories, sans l'aide du

procede orthochromatique.
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